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de lieue de la ville, qu’ils rencontrèrent dent 
vénérables vieillards. Ces deux mystérieux él 
trangers se dirent les envoyés du pape CalixteJ 
avec la mission de leur annoncer que le sancl 
tuaire du mont Anis avait déjà reçu sa congé ] 
cration, de la main des anges. Us remettent] 
ensuite à l’évêque et à son compagnon deuij 
cassettes, remplies de saintes Reliques. Dan 
ce trésor se trouvaient des cheveux de Marie, 
“ Poitez-les, pieds nus, recommande alors m 
des vieillards, jusqu’à la nouvelle église ; von 
en trouverez les portes fermées, comme elle 
l’étaient à votre départ. Mais elles s’ouvrironi 
spontanément devant vous ; les cloches, son | 
nant d’elles-mêmes, salueront par de joyeuse 
volées l’arrivée des saintes Reliques. En outre,! 
vous trouverez l’église remplie de torches alla | 
mées et l’autel tout ruisselant encore de l'onc­
tion du saint Chrême. ” Les deux vieillards, il 
ces paroles disparurent. Evodius et Scrutariiv] 
rentrés dans la ville, trouvèrent sur le montj 
Anis tout ce qu’on leur avait annoncé.

Aujourd’hui ce vénéré Sanctuaire ne possè-j 
do plus l’insigne relique des cheveux de la 
Sainte Vierge. La tempête révolutionnaire, 
souvent déchaînée sur notre pauvre terre del 
France, les a dispersés. L’histoire, privée de] 
documents, n’en put suivre la trace.

C’est maintenant au tour de l’Eglise de Laon 
à nous raconter les prodiges opérés parles
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